LE G.R.A.S.
                           20 ans de publivigilance : 
Le Groupe de Recherche et d'Action pour la Santé (GRAS) est une association sans but lucratif qui regroupe des médecins et des pharmaciens soucieux de promouvoir le bon usage du médicament et qui pratiquent entre autres de la "PUBLIVIGILANCE".

Depuis 20 ans, cette activité de publivigilance vise à dépister et à modérer les effets indésirables des campagnes ou démarches publicitaires commerciales de firmes pharmaceutiques qui sont mensongères, ambiguës ou contraires à l’éthique. De telles campagnes ou démarches se soldent souvent par une demande médicamenteuse non éclairée des patients, porteuse de désillusions, sur une prescription scientifiquement non fondée et potentiellement iatrogène de médicaments présentés à tort comme un progrès.  

Le GRAS étudie les références scientifiques des messages publicitaires contestés, décide d’en faire une ACTION, interpelle ensuite les firmes concernées et les instances responsables en cas d'abus notoire ou persistant
Dans le choix de ces actions, le GRAS a privilégié les messages qui concernent les médicaments ou produits de santé représentant un enjeu important, économique (avec un marché potentiel important : ostéoporose, hypolipidémiants, diabète,…), et/ou pharmaceutique (nouvelle classe thérapeutique : quinolones, néomacrolides, glitazones…) ou exemplaires d'une problématique.

Notre spécificité est de rapporter les dégâts et excès constatés sur le terrain dans l'utilisation et la promotion des médicaments. Ces abus sont aussi souvent la conséquence d'imprécisions ou d'oublis dans la notice enregistrée, failles qui sont exploitées par certains départements de marketing peu scrupuleux.

Dans le cadre des actions déjà entreprises, le GRAS a mis en évidence plusieurs types de dérapages publicitaires :

- minimalisation des effets indésirables (proglumétacine, vaccin antipneumococcique, nifédipine, méloxicam, rofécoxib et célécoxib, étonogestrel, télithromycine)
- élargissement indu des indications (ofloxacine, salcatonine, clarithromycine, aciclovir, céfuroxime, zaleplon, orlistat, moxifloxacine, vaccin HPV)

- publicité médiatique déguisée alors que TOUTE  publicité grand-public est interdite pour les médicaments soumis à prescriptions (sumatriptan, vaccin anti-pneumococcique, zanamivir, piracétam, tacrolimus, terbinafine, rimonabant,)

- manipulation des prix (fluor pour la prévention des caries dentaires, ipratropium, 
- interprétation tendancieuse des résultats d’études cliniques (naftidrofuryl, pravastatine, pioglitazone, amlodipine, losartan)

- expérimentation non éthiques (carvédilol)
- place d’un médicament inadéquate dans une prise en charge thérapeutique (« dépistage de maladies acido-dépendantes », dépistage non ciblé de l’ostéoporose)

- notices incomplètes (médicaments anti-tussifs chez l’enfant, poduits anti-poux)

Dans le cadre de ses actions, le GRAS a également souligné :
- l’absence de publication des conflits d’intérêt des membres de commission décidant de l’enregistrement  ou de remboursement de médicaments

- l’absence de transparence dans les décisions officielles concernant les médicaments

- la timidité de la pharmacovigilance

- l’inadaptation de certains conditionnements de médicaments

- le façonnage de maladie (disease mongering) pour créer une demande du public précédant  la (dés)information des médecins

- la mainmise des firmes sur l’information aux associations de patients

- la normalisation des comportements par des médicaments plutôt que d’aborder les problèmes psychosociaux sous-jacents

- l’indisponibilité sur le marché de médicaments recommandés en première intention.
Le GRAS a également formulé et diffusé des revendications politiques, régulièrement mises à jour. Les contraintes d’édition de cet article ne nous permettent  que d’en résumer les plus exemplatives (hors mentions faites ci-dessus) : 
- une (in)formation indépendante de l’industrie pharmaceutique

- une formation médicale (et paramédicale) à la lecture critique et à l’Evidence-Based Medicine

- une information impartiale, complète et comparative sur chaque médicament

- une définition plus précise et un meilleur contrôle de la publicité sur les médicaments

- une recherche orientée patient et non patente

- une information des patients pertinente.
- la prévention des erreurs dans l’usage des médicaments

Le GRAS publie la « Lettre du Gras »  qui fait régulièrement le point sur les diverses actions que notre association mène.
De plus amples détails sont disponibles sur notre site web www.gras-asbl.be qui est à l’image de nos moyens financiers, très modeste mais indépendant
